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OD I L E  T R EM B L A Y
L E  D EV O I R

«Les récents succès du box-office des films québécois
masquent des problèmes profonds qui risquent à

c o u r t terme d’appauvrir la qualité et la diversité du ci -
néma national.» Ainsi commence la lettre collective
publiée par 25 cinéastes québécois, aujourd’hui dans
la page Idées du D e v o i r.

De Paule Baillarg eon à Louis Bélang er, d’An dré
F o rcier à Pierre Falardeau en passant par Robert Le-
page, Michel Brault, Léa Pool, Bern a rd Émond, Jean

Claude Labrecque, André Tu r-
pin, D enis Villeneuve, et bien
d ’ a u t res, nos  réalisateurs mani-
f estent leur désarroi devant les
politiq ues  de Téléfilm Can ada,
en contradiction avec la mission
de sou tien de la diversité cultu-
relle de l’institution fédérale. 

Les succès du cinéma québé-
cois  leur fon t p laisir, mais  ils
s ’ i n t e r rogent su r leurs consé-
quences tordues qui risquent, à
m oyen t erme, d’ap pauvrir  la
q ualité d e la p rodu ctio n: u ne
tend an ce lou rde vers  un ciné-
ma avant tout co mmercial qui
t ass e d u p ied les  œu vres à
risque. Précisons que ces signa-
t a i res n’ont pas agi sous le para-
pluie de l’Association des réali-
s ateurs d u Q uéb ec. L’ i n i t i a t i v e
ém an e d’un g roup e in form e l

qui s’est constitué devant la nécessité d’agir. À l’heu-
re où le magazine L’actualité a sacré le cinéma qué-
bécois «la personnalité de l’année», leurs propos lais-
sent songeur. . .

Deux politiques de Téléfilm soulèvent en part i c u -
lier l’inquiétude des cinéastes: au premier chef, les
enveloppes à la per f o rmance, octroyées automati-
quement aux producteurs des films ayant récolté le
su ccès au guichet, qui peuvent ains i financer les
œ u v res de leur choix sans avoir à soumettre un pro-
jet à l’institu tion fédérale. Le récent tr io mphe en
salles de films québécois a faussé les pro p o rtions des
volets d ’aide. Alors que les enveloppes à la perf o r -
mance (instaurées en 2000) constituaient 50 % de l’ai-
de féd érale à la production d’un long métrage, elles
p o u rraient cette année passer à 75 %, reléguant des
miettes au volet sélectif (projets évalués à la pièce).

Par ailleurs, les programmes d’aide à la distribution
ont été modifiés, le soutien à l’acquisition de films éli-
miné. Si bien que les distr ibuteurs ont droit, comme
les producteu rs, à des enveloppes basées s ur la per -
f o rmance, ce qui n e les in cite guère à pre n d re des
risques qu’ils sont seuls à éponger, sans aide d’État. 
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Lettre ouverte à Téléfilm Canada
– – ––♦– – – –

Vi n g t - c i n q
c i n é a s t e s
en colère

Des réalisateurs québécois
s’inquiètent d’une tendance

lourde en faveur
du cinéma commercial

H É L È N E B U Z Z E T T I
D E  N O T R E  B U RE A U  D ’ OT T AW A

C o n t r a i rement à ce qu ’avait laissé entendre l’ex-
p remier ministre Jean Ch rétien, le litige canado-

américain sur l’octroi de con trats de re c o n s t ru c t i o n
en Irak est loin d’être rég lé. Paul Mar tin a indiqué
hier que, tout au plus, des fonctionnaires de deux cô-
tés de la fro n t i è re se pench eraient sur le sujet d’ici à
ce qu’il re n c o n t re George W. Bush à la mi-janvier.

«Il est encore trop tôt pour dire que n ous avons une
solution qu elconque», a déclaré h ier Paul Mar tin au
t e rme d’une conversation téléphonique avec son ho-
mologue américain ayant beaucoup porté sur l’Irak.

Les États-Unis ont établi une liste de 63 pays dont
les en treprises s eron t autoris ées à sou mis sion ner
pour obtenir les contrats de re c o n s t ruction de l’Irak 
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Irak:
le Canada

est toujours
exclu, admet
Paul Martin

L O UI S E - M A U D E R I O U X  S O U C Y

L E D E V O I R

S i, à ses débuts, L’ A n n u a i re du Québec se résumait
à dresser un simple bilan de l’année, l’ouvrage de

r é f é rence a su, au fil des ans, bonifier ses éditions en
y ajoutant des éléments d ’analyse de plus
en plus approf ondis. Tant et si bien qu’au-
j o u rd ’ h u i L’ A n n u a i re est n on seulement
une bible précieuse pour qui veut obtenir
d es st at is tiqu es  sur no mb re d e sujets ,
mais aussi un instrument permettant de se
p rojeter efficacement dans le temps. 

« L’ou vra ge a complètement changé de -
puis 1995, confirme son dire c t e u r, Michel
Venne, bien connu des lecteurs du D e v o i r ,
qui ont rendez- vous avec le ch ro n i q u e u r

tous les lundis en page Idées. Avant, on avait essen -
tiellement des tex tes qu i faisaient le bilan factu el de
l’année qui venait de s’écouler, là on est beaucou p plus
dans la prospective, dans l’explication de fond sur les
grandes tendances du Québec.»

Plu tôt que de se contenter de re g a rder b êtement
en arr i è re, l’ouvrage de référence se sert
don c de plu s en  plus d e ces mêmes don -
nées po ur mieu x ap préhender l’avenir .
« N o t r e travail consiste à faire une radiogra -
phie du Québec, donc à se demander qu’est-
ce qui présentement change? Qu ’est-ce qui
préoccupe les gen s?» Pour y parv e n i r, le di-
re cte ur  a fait  ap pel  à 1 30 au teu r s au
n o m b re des quels  fig u r ent  u ne centaine
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Le Québec sous les rayons X
Sous la plume de 130 auteurs, L’Annuaire du Québec 2004
révèle les grands enjeux de la société québécoise de demain

R O B E R T  D U T R I S A C
D E N O T R E  B U RE A U  D E Q U É B EC  

L e gouvernement Ch arest s’apprêtait, hier, à im-
poser le bâillon vis ant l’adoption à toute vapeur

de huit projets de loi qui ont soulevé la contro v e r s e .
Au  mêm e m omen t, en viro n 1500  syndiqués de
tou tes les centrales syndicales manifestaient devant
le parlement pour protester contre cette précipitation
« a n t i - d é m o c r a t i q u e ». 

En déposant en matinée, hier, la motion qui impo-
se le bâillon, le leader parlemen taire du g ouvern e-
men t, Jacques Dupu is, a évoqué « l ’ u rgence de la si -
t u a t i o n » pour adopter ces  hu it projets de loi qui ont
tous soulevé, à des d eg rés divers , l’opposition des
syndicats alors que le projet de loi pour h ausser les
tarifs  d es  ser vices de gard e a été dénon cé par les
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Projets de loi controversés
– – ––♦– – – –

Le bâillon
au nom de
l’urgence
1500 manifestants
bravent la tempête

Créé en 199 5 à l’ image e t à la re s s e m b l a n c e
du t rès re sp ecté  É t at  du mon de p ub li é  au
S e u i l , L’ A n n u a i re  d u Québec a cho isi d e mi-
ser  sur les faits  pour  ass eoir la  répu tation de
ce qu i, moins  d’une décenn ie plus t ard, est
deven u un  in strumen t inco nto urn ab le po ur
q ui s ’in téres se aux en jeux d e la so cié té qu é-
b éco i s e.  Si gn es d e mat uri té ? So n éd it i on
2004, q ui a  a t te int c et t e an né e les  1000
p ag es , prop ose u ne n ouvell e maq uet te , de
n ouveaux col labo rateu rs et  de n ou vell es ap-
p ro ches.  Regard s s ur  u n Q uébec en p lein e
mut ation . 

JACQUES NADEA U LE  DE VOIR

LES ENFANTS étaient tout sourire hier, alors que le Québec recevait sa première grosse tempête
de neige de l’hiver. Annie en a d’a illeurs profité pour pr e n d re l’air sur le boulevard Rosemont, à
Montréal. La métropole a r eçu 30 centimètres en tout. D’autres régions ont écopé davantage. Drum-
mondvi lle, a u centre du Québec, a dû se débr ouiller a vec 50 cm de précipitations. Ce sont toutefois
l’Estrie et la Beauce qui ont essuyé la plus forte bordée avec près de 60 cm de neige.

La tempête dans la joie

D ’A P RÈ S  L’ A G E N C E
F R A N C E - P R E S S E

Le magazine Ti m e a beau avoir
remplacé in  ex tr e m i s J é s u s -

Christ par Sad dam Hu ssein en
c o u v e rt u re de son prochain numé-
ro, la capture de ce dern i e r, larg e-
ment saluée dans le monde, n’a en-

traîné hier aucune diminution de la
violence en Irak. Des groupes ar-
més y ont lancé plusieurs attaques,
alors que s’instaurait un débat sur
les modalités d’un futur procès de
l’ancien dictateur.

«Le cau chemar de la ty rannie
baassiste est finalement term i n é », a
d éclaré le p résid en t amé ricain

G e o rge W. Bush lors d’une confé-
re nce  d e pre ss e à la Mais on -
Blanche. «Bon débarras, s’est-il ex-
clamé, le m on de est meilleu r sans
vous, Saddam Hussein.»

Toutefois, «les terroristes en Irak
resten t dangereu x. Le travail de la 
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La capture de Hussein
ne stoppe pas les attaques

Bush penche pour un procès public

«Faites

attention!

On est

en train

de se prendre

pour des

gros studios,

et ça se fait

contre

une culture

nationale.»

Hydro-Québec a le feu vert
pour une hausse de 3 %

La Régie de l’énergie fait un cadeau de Noël à Hy-
d ro-Québec Distribution en lui accordant la per -

mission d’augmenter ses tarifs de 3 % le 1e r janvier pro-
ch ain. Cela veut dire 2,75 $ de plus par mois pour le
consommateur moyen et 4 $ pour celui qui a une mai-
son unifamiliale chauffée à l’électricité. La régie se pro-
noncera plus tard sur la deuxième partie de la deman-
de pour une seconde hausse de 3 % à partir  du 1e r a v r i l .
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